
LE VRAI CANARD

UN SERMNON BACHIQUE DU I

PERE TRINQUEF011T.

(Sur-Surn pocula I

J'ai, mes très-ehet's frères, à lie
v'ous exposcr aujourd'hui la parole \ '\ '

du vènerable père Bacchus, que '' '
vou8 devez ecoutet' -avec une
attention Continuelle. /.\~

{Bouuuvinumleifica-t cnr itoniis)
Le bon vin i'ejouit le cSutr do 4L
l'homme. '/I-

Ce sont les paroles dtî royal ptro- ,J/
phèto D)avid. y

il Mo semble entendre, mes '

chers auditeutrs, la voix de quel- A
que malheureux buveutr d'eau,H
qui vient, avec une mine refro- X ue 1j-née et un visagec de terre, mie V I4Ç~ d
(lire : If.u »iihi! vi,':ts te trînm .

Q ne le vin est un poiffon qtîi cause
la perte de noï sens et la ruinle de
nos corps, et en même temps la
damnation de nos àmes. Act'edat, ENL TEMPS D'EXPOSITION.
<iCCCC1«(t, lit conIl/uudatur : Qu'il aP-
proche, cet igr.erant, qu'il appro. Croqjuis d'un char urbain sur la rue St Laurenit à
elle, et je le confondrai et je lui c2 Ilrs l. m
prouverai bientôt le contraire,
seulement Ina ces trois pat'es de
Salomon, qui dit lui-mèine: Yi incorrections de langages noir pour un chanoine, prende
vum 9?1rt.c>eb pclWi, qtte le vin relevées de diverses une rozne pour prendr'e un rien,
chasse la mort. Tant s'en faut 1 conversations, membranes moqueuses pour mem-
,qu'il énerve nos forces et qu'il bra-nes muqueuses, une peau de
amollisse notre couraige, comme le -flei naaszpn'uenn
publient partotut Ces sot-tes de jN-îe dito point- - Elle ,awêl'èe folliacée, il y on a eu une qui r'it
gens, qui jamais n'ont jamais von- e orI nueetrti
lu )(urdsfaerd acln ihur exagero, ravi pour chagrin,poriaounentielya

Ces aroes e sea ns ' tegivèer ourtergvereciltl- jett une dix cents qui rient pour
h'nesItive pour ulcère, au cheval du lit:ilaexuedsntr.

pour tirer ces Impies d'tiie erreur po ucee ult advr
'i grossière, et pour letur faire siopu 'niesie tau
-Voir la nécosstité indispeo.ablo dît de Br'unswick pour' ittttqtte dle 1Uin jeune homme, pâle et mala-
viii, je leur citer.h bro' e uàIonchite, dis-lècutor pour discu- Idif, . -rive chlez sonpèe
fort bi. n dit Caton Vision; acelltit toi-, dvaché polir évasé, élimie pont' -Je ne peux pas, lui dtires-

inenlii tnt' lati vin(tuvres a maizon
.quilu .tt le vinntml'e-, , convuleceuse poQur - ,v .ter lslngep a

prit; et on effet, miessieuirz, àl peine leseento, sttli(luet' pour umpéctilet'- de l'entrepreueur des vidanges de
avons-nous bu de cette liqueur, couleur jouas pour ejurleut' jau- la corparatien 1

,qenous nous sentone remplis iiàtre, plume pour club, taxe rup. -Et 'pourquoi ? nairce qu'il a
d'une viv'e ra:ison et d'une lumière tiaile portxe municipale, latrine une fabriquo d'engrais?ý AlIlons!
tonte divine; et notre esprit, alois pourte- e préditet' poet't pré.-usi u asainadt
semblant être dêbarr.t8d de la d'ecanrporablesa"L'argent n'a pas d'odeut'.

niase t ds lensdu orp, d. iniîtouffés pour ventouqes, fille -Cs v rai, nmais j'ai oublié de
coîivre et connait les Clio-es les pensionnât pou fille pieusionnaire te dir'e (lue le bour'geois est d'une

mytîstraitles, etu pacénstr les_ý , vantur*3 pou dôboiittro:?, pet_ ctupidité infi'iino. Il exploite ses
m3'sàre le pls cahés: cc~ttes c epur- petits chars, tôu- employ103és, il gagne st eux
ausi c qu crignit Nf:hoietse petit totîsuré, miinoîle peut' mi-: -Et comment cela ?

cet inf.âmte celerat, lor5qu'il dé'cn. iirl'in(reut d hptouil. A chîaque instemnt il nous
dit à se.s sectatetirs do boire du o, e utî 1 ô orla

divie, s dottan l"ent titi dépot, temps chaleurteuse p)urg(e
cette ir dvietîe ou'n pont' temps chaud, toquer' la valisei
rliin que au'ahientu [cPOuiv~ rm clièqtli' l:1 valise, Ntî'-- jNous souinies dan. le faubourg

îxîséabti :tî'aie tg0ilte de ce Dllîe pour Notr'e unaetle mer- Iluébec.
ju arcibclersyex ci:teitice 'gyt pour momie d'E. adm Cayen est assiest

.tv4tt: a O' ~ i' Iserin iypte, pîerisonnie d'une bontne s iî bas (le por-te et elle intopel
enîfin tirés (je ces ténîèbrecs oit los illi-I, pour pei'>onîîe d'ne amitiée sa, voisine M'ýadame jcaea-u

donisco'onpisd c :îilg îeig-ion aiigôlica pourt religion -C'est bon drôle, muanie Jean.
IciaV:ici tcii'evlis , an grlicaiîe, leiilc do0 gratd'oît veau. Jo et'ois (lue non petit Na-1

Eiîln ms~iur. i.aprs ou pour' essence tle goudr'on, maux--- zaire v:t finir par faire tit poète
Cela, je tic puis i'aiei'r à la rai- î'etifs; pour1 x'O nitil's, sttpei'ti fices i comme èosiet. Fr'chlette qu'6erit
son1 ces -sortles dle gens, sîîi)efioit tor'tille uîne nai asla J>,q1ric. Y muangîe ps
passer' le Vin pour tit poison et lie petit' thiirteun anîd iiîo, orne-! bois pas. Y se tienîttoieljtrîe
pîour nue (li0os s.i pet'ii'iciîso : . nlieuts de musique pour' iiîs1tprws dt poète de la euisii ety
l'homm11Ile; i-i dis-je, tolite la foi'eo ilcîits de musique, v'atini oîgc oge jonl, yjnl

de ms î'tîsoiicmnts e ~ Varîiaîtion, ltil bel le atilivale polur on 'nest ctl'rayalît.
point, les cuiuvuîiici'c nii les retirer tilnle I tinItiée. le putit Jiche Il--Vous feriez bienî d'y gase

deloit péjl aisos-esmu: opur le typhus, inîlamnation ('ins. 1 tout le corps de la tète auîx pieds
murer $anis appt'cliendei' leur crI tilîts peur inflatmtlion tl'intes.1avec la gr'aisse du bonhlommne
tique, et croyons que toutes les tiuets, ressucito' Ra leÇOn, polir ru-B~tl.I a voit' la rougeole.
exuécr':tioiîs qtie pretoi-'euf "OS citer sa leç,on, basse cage ei'"s ce qu'il a, votr'e petit Na-
betîcliesr iileus centes nJtoi'ez- box cai', trou frotte peuir-ilti'ouîgli 1 zaiî'e

berntsurlerstèts.. Jigez fri'eih, sa ceq'part pouri sa tquoto- A,
vous donce à moi, c]týîs confrères patc aiia oi antct E oiecîuetoîel u
de la bouteille,.., et, le ver'r' t Iliatv tpenlicaux pour n zoutIate En poie ceciiomele té-
main, buvons tous foree rasa-des, paoiiii' potieiaxpu 0nCjue il opri om é

cri l'hionneutr dit bon pèr'e Baccîtus, pti ial un bello passoir poutr moiti Le 1 )residont l'inter'roge
mérte s blle pei'êonne d'un beau port, une Qutel metier avez-eisvousotafin do potuvoir par-l er sableOi'agunco, peur tino belle rougissez !

faveur et sa bénédiction, que je éléganuce, coq mutnicipnl, civil pouir -Non, monsieur, je blanchis.
-vouîs souhlaite, do tout mon coeur'. code municipal et civil, uit chat Et tout l'auditoir'e se mit à rire.

GRANDE EXPOSITrION PROVINCIALE
DEVANT AVOIR LIEU SURt LEP

Avetîne ment-Royal, ifoit tréal.
-o-

Cette exposition sera divisée et troi
(eIýýartelnentS.

Dépatemenut dg cuuedéprt e-
mneut horticole et déparieentt

iniffistrie.

A l'exposition des chevaux, du bétail,
(les moutons et (les coclicns quIi

arrivent dIeux jours luts tard,
c'est-ài.dire vendriedi, le

16 septembre.

CLOTUPtE 23 SEI'L;'EMBIi
-000000-

$25,O $25,000 $2ý?5,0
OFFERTS COM1ME PRIX

-000000-

Lps entrées dans tous les
départements d,lvrani êtré

r'aites aux bureaux des secréistires, à
Montréal, le ou avant le ter lspptemb)re.
Uin peut se procurer des listes (le prix
et des f-irmules pour les entrées ou tout

autre rensei.-n"mcnt en
S'adressant comme suit: à

GEL>. LECLIR,,
Sec. (tu Conseil dl'Agriculture.

S. C. STE VENS _N,
Sec. du Conseil des Aars et Lanuf;ic.

Montiréal, Io juillet I-lis

ILE GROSBOIS.
J usqu'à avis cantrair.'. ýi le tpmoz le

permet-, le vaeilr JIOtý7AÂ' VJlLE
fera le sevice lo, L'Ilà, GEuSBOItS à
commencer lundli !î j:lil.e,
LUNDIS 10.30 a.m. et ?.30 plu.
MERCREDI"-

SEDIS
DIMNlCIIES

OVIDE DUFPlESNE, Gérant
9 julleCt.-

RIDE AU CLUB
.Rcs!a uî'an/ F.ia,/timabec
Ce peptil:iirc restaurannt a eté

ré-ouveî't piar Ci lac Gadout, ci-
devant de Gadotia, et Frère's de la
rue St-P;tul. Le salon a, élé crni-

do F"îucy D,'1uk.ý prIepJai'' par1 titi
Commnit, d'expérience. Cigares et
liqtueur ts do premîièr*e quali té.

C. 0ADOUA. pwopt'ietairo.
C, août 4ins. .52 tue St bLutrent

J. RASCO &FILS
4 2,1 , leUE C1e I&IZ

(En face dun Claîinp dle L1 ars)
Inîformient !î'îî, s

alis et Io' pub '!i
on generai quil,
tiennuit commlie

miagasin de r.,me-
dles s'invagos.

l)éiiez-v nus (les
contréê fa'onls. ~

il~ a deux
Rasco mais nous
sommes les pîluî
anciens (le l'en-
droit.

'N'oublie7 )as
(le venir nous l'ai-
e ui ne visite.


